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étriiiit par tor-2l" e l ctl*c dle "i htt i C'étarit le lit le pls je pis coige de. 1uJ, eloiûr1a -â lord.

son1ttîu~ ilC demînîauvage pût offrir à son hûte :le mu- -Eh bienr I m tJuRaole 'apreatvu i

hilier du soit hatiitation se coinp( sait (le deux naîttés sembla- tserez plus surpris quîand' Vous eiltelnJrlz parler de~ Joý Lin

blceï,Ct de quelques siég d en joiC., Cette hospitalité, nléai- Que pens~ez-vous e ce gaillardila Ju n

niinii, valait bienl c'ee !Li capitaine don Ramon ; mais j'a. Que cemtir, ami bien dévoué !réponîdis-je d'un air

vouerai qu'après celte li"toie (le sang, j'aurais préféré le

pont de notIre Petit navire au toit dle cet homilIe. Je nie pus Le lenidemîainii atin. noir, jutiois l*.iiicre ihlna et

f'erîîîr les yeU%. et l'aube commençait i paàte lorsquej'eîî 
Cuseetaianent'eatps rme

tenidi8 la voilx (le José Juan. prîr'lrqell-fi)l aian eséatpstoié

.---Le coromuel souffle encore, dit-il, et la Guadelupe va 
OGE .

lever l'anure- 
Muse des Yamilleg,

t ITTBRiTURB CÂNIVUIENN B.

CHAPITRE xVI Tu ne dis rien, Trîm, continua le maître d'équipage, en le

touchant 2UT 'pal écoute 'lon avis et Wa end pas qUe le

La ]Délira nt., co)rp (le notre bieiî aime capitaine soit arr'ivé. Sa vue pouir-

lait te causer bien du mal.

Triai se jeta à yeoux et éclata ern sar glots. Je veux voir

mun maît re et mourir ! imuriniîta-t-il ; laissez-moi rester.

RIM, en apprenant la mort de boit Le maître d'èqîýpage voyanlt qu'il était inutile de songer à

'naître, s'était d'abord laissé aller amener Tntm, prîit avec les autres le chemuin de la ville.

-la" Plus violent paroxisnle de doý4- Bientôt, apparut sur le tieuive la pirolgue, dlans laquelle deux

luis sl urmontanit cet ex(ý'1 r ègres amenaient les restes *naiîleis (lu noyé. Quand Feun'1-

et eprnan pu àpeuse es)rt, arcU iou toucha au rivge. TIrii, ci voyant le cad vre, là"

il était Parti, encourant, pour aler CFau r éhrn ts r.iliadsue 't&fal

une dernière fois embra4ser leï dlans ses bras comme s'il eut été el, vie, et couvits t de baimers

retsmcesd celui qui lui toutes les Palties (lu corps qui n'avaienlt poinît étc deé'Orées par

-- était Plus Cher.quie la vie, avan't les caraîc'o. Les detx nègres, qui étaient chargés de col,,

* qu'elles eussent été dépo éesi dans' luire le Cadave, prirent T rimi pour-î u n fou et voulurent lý r

rêter , mascelui-ci, "anîs le,, écotuter, continua à couvrir le

v , Cmme rim arivfit auCoi-corps dbai2ers et a remplir l'air dle ses cris déchirt. L es-

vent decs leaouline". te Cotnar deux nègres rie coumpreniant rieni à la chose, et d'tilletird e.

revenait de lanqt>le suivi dje suu'îaîttrt peu il'cqendî'er querelle avec Trim, dont îhr

ceux qui P~avaienit accompagnmé. Le maître tl'éqiipageý (it culenine statture leur ý,ervit de caslmanît, s'assiient stoiqueulent

Zêîîhyr eni voyant Trimt tout esoufté, nlu-tète, car il avait Ou- ýur le biord le la levée.

ljliê .4R CaMuette ;le regard égaré, ta.boUucheutverle, il eut Trin se relevant au botut de quelques. inistants, se Cr0isg 108

pitié de lui, et lii adesatlaprOl. avec douceur. liras sur lit poitrinîe ; la tête peunchée en avB&'t, les' YeUxfie

-Mion cher Trim5l lui dit-il, lu ferai mieux de reei vý.et imimobiles, il rz iuit a (.outenliiller les reâtes défigure de leel

nOtl a uOite ervrale voir le cadvre de ton putvre maii- maître. Se eti pleuraienpl, abuh nefiitpu

tr.cCýet un 8~tît pcal Viens a oue , va, viens 1 entendre de âanglott?, sa poite nes olvi lsîî

'ri;mn aiî tête, une grosse larme tomba de ton cie, eetsd OI < L on rit dit de la I.ersonniifititi>n de la

roula sur sa jOue ln éOlltps douleur et du détiespoir ! To~ut à coup la -figure de Tritu tili-

' ~ ~ ~ ~ 6 n i e lien.l 
, e i t e l v a o î l î Y (ýtt o i Eni , s s nia r i n s s e d i a te un t ; il a c ru rf-

Voir1'l ,'y ' Mbl ni m*rqever que le rarps est moins long que relui de son mtre 1v


